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Tout exposant qui recevra un ou plu-

sieurs prix au montant de la somme de
vingt chelins jusqu'à trente-cinq chelins,
laissera dans les mains du Secrétaire, pour
la souscription pour l'année prochaine, une
somme de cinq chelins, et celui qui recevra
au-dessus de trente-cinq chelins laissera,
pour le même objet, une somme de quinze
pour cent, déduite sur celle qui devra lui
être payée.

Tout exposant qui recevra des prix au
montant de la somme de trois livres cou-
rant ou plus, sera tenu d'avoir, au parti de
labour de la dite Société, chevaux et char-
rue, afin de pourvoir, lui ou celui qui le
représebtera, entrer en compétition au dit
parti de labour, dans la classe de l'origine
du dit compétiteur, à défaut de quoi il lui
sera retenu une somme de dix chelins,
[10s.] sur les prix A lui être payés.

Dans le cas où le montant des souscrip-
tions et l'octroi du gouvernement ne se-
raient pas assez élevés pour rencontrer le
montant de la somme établie par-ce pro-
gramme, tant par cent sera retranché su'
chaque prix.

Toui exposait qui entrera dâns une
classe un animal pour un âge moindre que
le dit aniinal aura, sera exclu de cette so-
ciété à ifaveùii, ef tous les prid qc'il aura
obtenus'ne lui seront point payés.

Tout membre de cette société ou quel-
qu'un de sa famille sur qui il a autorité,
qui le jour de l'exposition fera des 'remar-
qùes inconvenantes contre les juges en cri-
tiquant, blâmant leurs décisions, ne pourra
entrer en compétition, ni 'obtenir, ni rece-
vûir aucun prix de cetté société pour la
préete ann'ée.

UNE ECOLE D'AGRICULTURE A L'ASSOMp-
TïION.

OUS ne saurions trop applaudir à
l'initiative prise par l'hôxnôrable U.
Archambault, comme président de
la société d'agriculture du comté
de l'Assomption. Nous sommes en
mesure d'affirmer que déjà le con-
cours du collége de l'Assomption

est assuré à la création d'une école d'Agri-
culture. Cette institution qui a rendu de
grands services au pays en lui donnant un
si grand nombre d'élèves distingués, veut
encore ajouter à l'utilité de sa création, en
donnant un enseignement agricole complet
aux fils de nos cultivateurs.

Nous croyons que dans chaque district
judiciaire il pourrait être créé une école d'a-
griculture en rapport avec les besoins immé-
diats de la localité. Ce serait probable-
ment le moyen le plus puissant de répandre
les connaissances agricoles et pratiques.
Nous savons que dans d'autres districts les
sociétés de comté s'organisent poui remplir
cette lacune regrettable dans l'éducation de
nos campagnes et si la chambre d'agricul-
ture prelait l'initiative de ce mouvement
en établissant les conditions à remplir pour
mériter son encouragement, nous n'hésitons
pas à dire qu'avant un an nous aurions douze
écoles d'agriculture, ayant chaxnu un
nopmbre d'élèves suffisant pour justifier leur
création. Lorsqu'au moyen de ces écoles
l'opinion publique aura compris la nécessité
d'un haut enseignement,. peut-être obtien-
drons-nous de.la législature, un octroi suffi-
sant au maintien d'une école spêcialed'a-
griculture en rapport avec le degré de haut
enseignement donné aujourd'hùi dans les
écoles européenies et des Etats-Unis.

TRAVAUX DE LA FERME.
TRAVAUX DU XOIS DE MAI.
E mois ;d'avril, après avoir donné

quelques beauxjours, pendant les-
quels les terrains légers et bieu

• égoutés ont reçu leur semence,
est devenu tout à fait froid. La
végétation et les travaux-retárdés
seront dono eu mai ce qu'ils

auraient du.êtÈe en avril. Lé cultivateur,
se: rappelant toujours qu'une sèhriaille
hâtive.donnera. una- récôlte-productive, dë-
devra mettre laplusgrande activité. -com-
pléter .ses etsemen'cezùents, Les terrains
basiinondés parle déhordement-du grand
fleuve et des rivières gonflées par la fonte
des neiges, devraient être labourés avec un

soin particulier si ils,ne sônt pas-co;sacrés
aux herbages. Heureux les cultivateurs
prévoyants qi ont utilisé Vautomne dernier
pour les labouts et l'égoutement. desoter-
rains. Leurs champs sont.zmintenant prêts
à recevoir la semence et Paction puissante
de la gelée, en délitant les molecules.ter-
reuses à une profondeurconsidérable, lui a
préparé unlit fécond, parfaitement pulvé-
ris&offrant toutesleg coniditioùs>iéeossaires
à une germiÉàtion prompte d'abord, et à
une végétationluxuriahte ensuitd. Dans
notre Climat:exessif, où la geléejoue un si

-grand rôle dans la préparation .du..sol, tous
les labours devraient être terminae l'au-
tomne. Au printemps suivant, le cultiva-
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